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Aujourd'hui, Les Nouvel/es de 
Loire-Atlantique, ce sont des 
milliers d'abonnés ou de lec­
teurs occasionnels. 
Abonnements, diffusion mili-
tante: T"" 

Participez à /a diffusion 
des Nouvelles de Loire­
Atlantique ! 
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L'actualité politique . •• 
Il E BREF 

Bercy et les banquiers 

Christine Lagarde choisi ses amis 
et parmi eux figurent les banquiers. 
Alors qu'une directive européenne 
exigeait un équilibre entre les 
rémunérations fixes et variables. 
de nos grands argentiers, dans le 
texte français , cet équilibre a dis­
paru. Résultat, pour le PDG de la 
BNP, par exemple, c'est un salaire 
fixe de 950000 euros et un salaire 
variable de 5248000 euros. Merci 
Bercy! 

Sous le Tapis 

L'affaire ne passera pas sous le 
tapis, le procureur de la cours de 
cassation a demandé l'ouverture 
d'une enquête à l'encontre de 
Christine Lagarde pour abus 
d'autorité dans l'affaire Tapie . 
Quel rôle a joué la ministre dans 
l'attribution des 285 millions d'eu­
ros à l'ancien patron d'Adidas? 
C 'est la question qui est posée 
mais la ministre n'est pas du genre 
à privilégier des amis .. . 

Merci Christine 

Sans doute cela est-il dû à notre 
dame Christine ou tout du moins à 
la politique de notre gouvernement, 
la France a la chance de compter 
parmi elle 2,2 millions de million­
naires en dollars. Cela place notre 
pays en 3ème place au niveau 
mondial , loin devant les autres 
pays européens. Puisqu'on vous 
dit que la France est le paradis 
des riches !!! 

Bon élève 

Le 5 mai dernier, François Fillion 
déclarait que les arguments de 
campagne des socialistes fragili­
saient le triple A de la France. Par 
la même, il signifiait le seul souci 
du gouvernement : être bien évalué 
par les agences de notation. Les 
français apprécieront, ils pourront 
continuer de gouter de l'austé­
rité, cela importe peu à leur pre­
mier ministre qui n'a qu'une seule 
idée en tête : la bonne note. 

Sécheresse 

La sécheresse menace la France 
peut on lire ou voir dans tous les 
médias ! La situation est très pré­
occupante et cette sécheresse, si 
elle affecte la météo, s'abat aussi 
sur les portefeuilles des français . 
Or, dans un de ces deux types de 
catastrophe le gouvernement pour­
rait agir rapidement, mais il ne fait 

C'il rien , sinon prendre des décisions 
• qui détériorent le pouvoir 
~ d'achat des ménages les plus 
Qi modestes. Souhaitons qu 'il soit 
~ mieux inspiré pour apporter des 
o solutions à l'épisode climatique 
~ sinon nous n'auront plus d'herbe à 
.3 brouter !! !. 
---~~~~~~~~~~~~---' 

• 
par Marie Annick BENÂTRE 
Comme le gouvernement a été contraint de supprimer 
le bouclier fiscal (affaire Bettencourt oblige) , il en pro­
fite pour réaliser un allègement conséquent de l'impôt 
dersolidarité, le tout pour un coût de 1,8 milliard d 'eu­
ros ! C'est donc un nouveau désengagement des plus 
riches au détriment de l'intérêt général : un manque à 
gagner pour les finances publiques. C 'est une réforme 
qui va à l'encontre de la plus élémentaire justice sociale. 
Baisse de la TVA sur les produits de première néces­
sité ? Tarif social pour l'électricité ? Coup de pouce 
pour le SMIC ? C'est tout le contraire ! Prendre aux 
pauvres pour donner aux riches ! Ce sont les fran­
çais qui paieront la note en augmentation d 'impôts, en 
baisse de niveau de solidarité sociale, 

loin, leur pouvoir d 'achat. Mais 
au lieu du partage des béné­
fices au trois tiers promis, il pro­
pose une prime exceptionnelle 
de 1000 euros qui ne concer­
nera que les salariés des entre­
prises de plus de 50 salariés 
dont les dividendes versés aux 
actionnai res ont augmenté. 
L'immense majorité des sala­
riés de notre pays, ne bénéfi­
ciera ni de cette prime, ni d 'une 
réelle revalorisation du SMIC. 

Celle pré­
vue couvre 

• • • • • • • • • • • • • • • • • • • • • • • • • • • • • • • • • • • • • • • • • • • • • • • • • 

en réduction de services publics. C'est 
la triple peine pour les travailleu rs, les 
chômeurs , les jeunes, les retraités : 
moins de services publics, l'aug­
mentation du coût des produits 
indispensables à la vie quotidienne 

Un front uni contre la 
vie chère 

à peine l'inflation : +3% sur les pro­
duits frais en mars ; 5% sur les 
pâtes ; 5% sur le pain ; ajoutée à 

alors que les salaires, les retraites, les allocations 
sont bloqués. Cette situation insupportable qui nous 
est imposée doit être dénoncée par les communistes 
avec vigueur et détermination. En même temps, nous 
devons contribuer à ce que cette question sociale soit 
au cœur du débat politique, avancer des propositions 
pour mettre en œuvre d 'autres choix . Dénoncer le fait 
que, pendant que la population s'appauvrit dramatique­
ment jour après jour, les profits des cinq grandes 
banques universelles françaises ont atteint 21 milliards 
d'euros l 'an passé. Huit millions de personnes, dont des 
salariés, sont en situation de pauvreté. 40% des 
hommes et 50% des femmes gagnent moins de 
1200euros. Sarkozy semble redécouvrir que la préoc­
cupation première de nos concitoyens demeure, et de 

• • • • • • 
: RSA : polémique 
: à droite 
• • • • • 
: Faire travailler gratuite-
• ment les chômeurs : 
: l'idée défendue par Lau­
: rent Wauquiez , ministre 
: des Affaires européennes 

dénonçant " les dérives 
de l 'assistanat " et les 
" supposées fraudes au 
RSA " ne doivent rien au 
hasard ! Malgré les 
démentis gênés de Fillon, 
nombre de parlemen­
taires UMP soutiennent 
le ministre estimant 
même que cela mérite 

: débat. Alors , grosse 
: pagaille à droite, ou nou­
• velle polémique montrant 
: la proximité du projet de la 
: droite avec celui du Front 
• National ? De fait l'idée 

n'est pas neuve. En 
novembre dernier, le 
secrétaire d 'Etat britan­
nique au Travail , lan 
Ducan Smith, proposait 
que les chômeurs de 

longue durée travaillent 
gratu itement un mois, 
sous peine de perdre 
leurs droits aux al loca­
tions chômage pendant 
trois mois. Trente heures 
par semaine de travail 
imposées aux chômeu rs 
soupçonnés d 'avoir aban­
donné leur recherche 
d 'emploi ou de bosser au 
noir. Cette punition, voire 
cette criminalisation des 
chômeurs , avait suscité 
un tollé en Angleterre 
comme en France. Sauf 
du côté de l 'UMP ... 

Certes, le moment tombe 
mal pour un Sarkozy en 
mal de popularité et qui 
s'échine à dresser un 
bilan idyllique de son 
mandat pour apparaître 
comme le candidat le plus 
légitime à droite en vue de 
2012. En amont, Laurent 
Wauquiez avait tenté de 
préciser sa pensée. Mais 
il s'était enfoncé. Il ne 
remettait pas en cause le 
RSA en tant que te l, mais 

celle du gaz, de l 'électricité, des car­
burants, des loyers, etc .. .. Depuis 

plusieurs semaines, des luttes sur les salaires se déve­
loppent dans les entreprises (Airbus , Carrefour Sys­
tème U ouest. .. ) ; le 31 mai , les fonctionnaires se mobi­
liseront. Augmenter le pouvoir d'achat des français, 
doit devenir la priorité et l'urgence. Toute la gauche 
doit se saisir de cette question au risque de les déses­
pérer encore plus et de les jeter dans les bras de l'abs­
tention ou du FN . Le CN d'avril nous invite à engager 
cette campagne en allant rencontrer ces hommes et 
ces femmes aux fins de mois difficiles pour faire gran­
dir les exigences sur l'augmentation des salaires, le 
blocage des prix et la taxation des profits et créer un 
front uni contre la v ie chère. Le combat unitaire, le ras­
semblement contre l'appauvrissement généralisé pour 
les familles doit prendre une nouvelle ampleur . 

plutôt les cumuls de 
minima sociaux, comme 
les exonérations de can­
tine, de transports publics, 
de redevance télé .. .. Le 
mal est fait. Le ministre, 
en vou lant imposer c inq 
heures hebdomadaires de 
service social en contre­
partie du RSA, en limitant 
le cumul de tous les 
minima sociaux à 75 % du 
SMIC, et enfin , en accor­
dant la protection sociale 
aux étrangers au bout de 

cinq ans de travail , fait 
plus que jamais appa­
raître l'UMP comme l'en­
nemi des pauvres. En 
voulant jouer sur le 
tableau du FN, en dési­
gnant les chômeurs et les 
immigrés comme des pro­
fiteurs, le ministre n 'a fait 
que récolter une tempête 
au sein du parti présiden­
tiel. A un an des présiden­
tielles, il a fait monter la 
press ion d 'un cran à 
l'UMP. 

De vous à moi... , 
• Et la mort de Ben Laden sauvera rassé et la prospérité pouvait enfin Justice est faite déclarait le président 
• le monde! jaillir, le mal anéanti et le bonheur pou- Obama peu après l'opération et Sar-• • Après l'annonce de la mort de l 'en- vait montrer le bout de son nez, oui kozy de lui emboiter le pas. Mais de • • nemi public numéro un du monde oui oui et encore oui. L'homme du mal quelle justice parlent-ils ? • • entier, notre planète semblait sauvée. mort et reste le bon, le pur, exit le Personne ne regrettera Ben Laden • C'est en tout cas ce qu'on pouvait grand Satan, reste les beaux et cou- mais est-il question de justice avec • • penser après l'annonce dans les rageux occidentaux et leur bourse au cette opération commando, qu'en est-• • medias de la mort de Ben Laden, bou- sommet quand les balles atteignent il du respect du droit et de la justice • . cher en chef des fondamentalistes leurs cibles. Reste les Sarkozy, Ber- internationale ? Au nom du bien contre 
• islamiques. lusconi, Medvedev, Obama ... Que le le mal les Etats Unis nous on déjà • • A peine le gibier terrassé que la monde est beau et pur, que les habitué à bien des entorses au droit • • bourse s'envolait ; l'espoir de lende- bombes de la liberté sont belles. international . • • mains qui chantent renaissait, le La mort de ben Laden sauvera le Aujourd'hui qu'importe, le méchant 
• monde devenait plus beau, marine Le monde et la terre entière, c'est sur, l'on est mort et le monde va tellement • • Pen plus laide, oui, le monstre ter- y croit tous !!! mieux!!! • • 
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ITE LU 
WITE DIT 

Séquence 
drague 

Le héro vert de la 
petite lucarne (pas 
celui en héricoptère, 
l'autre, le candidat à 
la candidature pour 
EELV) était en Loire­
Atlanti.que fa semaine 
dernière. Outre sa 
rencontre avec des 
militants verts ou 
avec des opposants à 
Notre-Dame-des­
Landes, il a rencontré 
des entrepreneurs 
d'avenir. Il faut dire 
que le candidat en 
connait un rayon en 
matière d 'entreprena­
riat, peut-être 
cherche-t-il de nou­
veaux sponsors en 
cas d'échec à la pré­
sidenUelle pour 
financer ses nou­
velles émissions. 

Régionalisme 
La dernière lubie de 
Frank Louvrier : réuni­
fier la Bretagne avec 
pour seul argument 
que le cœur des nan­
tais se;:ait breton. 
L'argument ' parait 
bien faible pour celui 
qui se voit déjà en 
futur candidat à la 
maine de Nantes. 
Soyez sérieux mon­
sieur Louvrier les 
préoccupations des 
nanta~s sont 
ailleurs. 

Fier du Bilan 
Le plus Breton des 
conseillers en corn' du 
président (Frank 
Louvrier) a déclaré 
pouvoir être fier du 
bilan présidentiel de 
l'UMP. Après tout, qui 
a-t-il de mal d'être fier 
d'une catastrophe ? 

Crise 
du logement 

« J'honorerais mes 
promesses » décla­
rait le maire de Vertou 
à Presse Océan avec 
comme engagement 
de fournir des loge­
ments sociaux à sa 
population et ce, 
« sans modifier le 
cadre de vie et l'am­
biance » de la vine. 
Et c'est sur, ça ne va 
pas changer radicale­
ment à Vertou. La 
ville passe de 4,3% à 
5,4% de logement 
sociaux, à ce rythme 
les 20% risquent bien 
de ne jamais être 
atteints. 

... en Loire Atlantique . 
• • • • • • • 

Fête des Nouvelles : 11 et 12 juin 2011 
• Dans un mois à peine aura 
: lieu la nouvelle édition de 
: la fête des Nouvelles. 
: Cette année encore, la fête 
• rebelle et fraternelle , celle 
: du journal de la fédération 
: de Loire-Atlantique du PCF 
: oriente sa programmation, 
• ses débats vers les sujets 
: qui font l'actualité. 
: C'est avec à l'esprit : 
: • le vent de révolte popu­
• laire qui traverse les pays du 
: Maghreb, 
: • mais aussi les commémo­
: rations du 140ème anniver­
• saire de la commune de 
: Paris, 
: • ou encore les échéances 
: politiques à venir que la fête 
• des nouvelles va vous ouvrir 
: ses portes. 
• • 
: C'est un événement poli-
• tique unique en Loire­
: Atlantique ou se conju­
: guent culture, musique et 
• débats. 
: Dans un contexte difficile de 
: cri se politique, démocra­
: tique et sociale, cette fête se 
• veut un moment d'intenses • • échanges, de construction 

·.: notamment tournés vers 
: l'avenir et les échéances 
: politiques de 2012 avec en 
• point de mire les élections 
• présidentielle et législatives. 

Mais c'est aussi un moment 
festif et de partage qui vous 
attend sur le parc paysager 
de St-Nazaire . Côté 
musique pas moins de trois 
.groupes cette année avec 
les têtes de Lapin, groupe 
rock vindicatif ; les camé­
léons et leur Ska-rock par­
ticulièrement festif et enfin, 
la magnifique voix de Nata­
sha Ezdra viendra nous 

remettre en mémoire les 
meilleurs titres du regretté 
Jean Ferrat. 

Et puis la fête rebelle don­
nera la parole à des syndi­
calistes en lutte et plus par­
ticulièrement à des 
syndicalistes des services 
publics fortement impactés 
par la mise en place de la 
Révision générale des poli­
tiques publiques. L'étau de 
la rigueur qui se referme 
autant sur ces services que 
sur les usagers qui en ont 
besoin sera aussi l'objet 
d'un débat avec des respon­
sables syndicaux du dépar­
tement. 
Et puis, échéances électo­
rales importantes obligent, 
à un an des présidentielles, 
avec le front de gauche, les 
communistes invitent l'en­
semble des forces de 
gauche à débattre d'un 
thème cher au Français, 
celui du pouvoir d'achat 
dans un contexte de crise où 
beaucoup d 'entre eux doi­
vent affronter la stagnation 
des salaires et l'augmenta­
tion des pri x. 
Cette fête sera aussi l'occa­
sion de célébrer les révoltes 
passées , la commune de 
Paris; comme de s'interro­
ger sur celles en cours dans 
les pays du Maghreb et du 
Moyen Orient. 
Une fête rebelle et frater­
nelle dans laquelle vous 
serez accueillis par des mili­
tants communistes mais 
pourrez aussi rencontrer de 
nombreux militants associa­
tifs, syndicaux, autant d'oc­
casions d'échanger de s'in­
former et de se divertir. .. 

Rendez-vous de la vignette 

nw.1trtteu11r111ts.lfer-.... ca• 
r 1 

~QJ~~~& 
Hl(JI ' I 
....... 1 .. 

tes Têtes de 18Pln 
les caméléons 
..... ., 11181 

Natacha Ezdra 
cmte Jean Ferrat 

Cette année, le rendez-vous de la vignette a lieu 
le 26 MAI 2011 

à 18h30 
Au parc paysager de St-Nazaire 

Ce rendez-vous des militants communistes est 
important pour que la vignette puisse être le plus 

largement diffusée. 

Concernant cette vignette qui donne l'accès aux deux 
jours de fête pour 10 € (gratuit pour les moins de 15 ans), 
elle ne comporte pas les dates de la fête qui a bien lieu les 
11 et 12 juin 2011 . 

• Section Loire et Sèvre : Lettre ouverte à Mr Serge Poignant - Député 

• • • • • • • • • • • • • • • • • • • • 

Aux vues de la situation que 
connaissent bon nombre de 
français et notamment les 
habitants de la Section Loire et 
Sèvre du PCF, la section ainsi 
que les élus communistes de 
ce territoire ont décidé d'in­
terpeler Serge Poignant, 
député de leur circonscrip­
tion et président de la com­
mission des affaires écono­
miques de l'Assemblée 

Nationale. 

Le moins 
que l'on 
puisse dire 
c'est que la 
section et 
les élus 
commu-
nistes de 
Loire et 
Sèvre font 
un constat 
peu élo­
gieux des 
politiques 
menées par 
la droite 
dans le 
pays. Dès le 
début de 
leur missive, 
dressant un 
bref tableau 
de la situa­

tion économique et sociale, ils 
accusent la majorité UMP de 
poursuivre sa " politique de 
régression sociale ,, et, 
ajoutent que " la situation éco­
nomique et sociale dramatique 
de notre pays est la consé­
quence des politiques de la 
droite au pouvoir depuis 
2002 "· 
Ils énumèrent aussi, dans leur 
lettre, quelques unes des poli-

tiques menées et des décisions 
prises par le parti majoritaire. 
Pour eux, la loi de finance de 
2011 " est une condamna­
tion à l'austérité pour les 
salariés et leur famille ,, . A 
l'inverse, ils rappellent à leur 
député que les communistes 
avaient, quant à eux, proposé 
une loi en faveur d'une fisca­
lité plus juste, à l'encontre de 
celle qui aujourd'hui favorise « 

les plus riches et les entreprises 
du CAC40 ,, , une loi essentielle 
contre laquelle avait voté M. 
Poignant. 
Ils dénoncent également les 
politiques en matière d'édu­
cation qui ont vu l'abolition de 
la carte scolaire, les suppres­
sions de poste, la casse de la 
formation des enseignants, et 
la naissance d'une école à 
deux vitesses. Comme l'en­
semble des politiques 
publiques, l'éducation natio­
nale a été touchée par la Révi­
sion Générale des Politique 
Publique (RGPP) qui faute de 
moderniser les services publics 
« est devenue un plan de 
restriction et de rationne­
ment de ces services, de 
leurs moyens et surtout de 
leurs personnels "· Ils signi­
fient à leur député que « la 
fonction publique est là pour 

garantir à tous les usagers la 
défense de l'intérêt général, 
qu 'elle a besoin d'être démo­
cratisée, évaluée et financée ,, . 
Ils condamnent aussi très fer­
mement la politique du loge­
ment du gouvernement; le 
manque de logements sociaux 
comme les expulsions loca­
tives. Ces expulsions que les 
députés communistes, par une 
loi ont tenté d'empêcher, à l'in­
verse du député du vignoble. 
La politique de L'UMP se 
caractérise aussi par un déni 
continuel de la démocratie 
que ce soit le cas par l'adoption 
en force de ce qui est devenu 
le traité de Lisbonne ou encore 
par la réforme des collectivités 
territoriales qui pour les com­
munistes de Loire et Sèvre 
" sonne le glas de la décentra­
lisation et de l'autonomie des 
collectivités ,, . 
Enfin, ils enjoignent le député 
UMP d'intervenir pour garantir 
un revenu aux viticulteurs et 
pour cela " de mettre un 
terme à la rapacité de la M 
grande distribution et du • 
négoce " · Cil 

Q) 

En outre, ils assurent au député ~ 
leur mobilisation contre la poli- g 
tique de l'UMP dans les insti- z 
tutions qu'elle dirige. Cil 

Q) 
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Le dossier. 

• Rezé et Abus Dis 

Depuis décembre 2007, la ville de Rezé entretient 
avec Abu Dis, ville palestinienne de la banlieue de 
Jérusalem Est, coupée par le mur, une relation de 
coopération. Abus Dis compte 22 000 habitants dont 
1 O 000 étudiants et employés de l'université d'Al­
Quds. Une charte d'amitié entre les deux villes a alors 
été signée entre les deux villes au lendemain des 
2èmes assises de la coopération décentralisée 
franco-palestinienne qui se sont tenues à Paris et 
auxquelles je représentais Rezé. Outre la dimen­
sion politique de soutien à la cause palestinienne, 
cette coopération est fondée sur des échanges 
dans les secteurs de l'éducation, de la culture, du 
développement, de la solidarité et de la gouver­
nance locale. Ainsi, après l'accueil de jeunes univer­
sitaires palestiniens, la ville de Rezé a-t-elle reçue en 
avril dernier une délégation de fonctionnaires de la 
ville d'Abus Dis en vue de concrétiser l'un des axes 
de la coopération entre les deux villes : l'équipement 
d'un centre socioculturel dont l'ouverture est prévue 
à l'été 2011 . 

• Détenninée à témoigner 
et à agir! 

c o m -
prendre 
la situa­
tion sur 
place et 
renfor­
cer les 
1 i en s 
d é j à 
e X 1 S -
tants. 
P o u r 
moi, il 

s'agissait d'une première découverte et 
le choc fut terrible dès le début du 
voyage. Le mur de séparation, les dis­
criminations continues, les droits de 
base bafoués sont des rappels inces­
sants du véritable apartheid pratiqué 

Le mouvement Jeunes Communistes de France 
mène depuis toujours une lutte acharnée pour la 
dignité et la reconnaissance du droit des peuples. 
Ce combat internationaliste prend toute son 
ampleur dans le cadre de notre bataille pour la 
Palestine, pour une paix juste et durable dans 
cette région du monde et plus particulièrement 
avec la volonté de faire pression pour la libéra­
tion de Salah Hamouri et Marwan Barghouti. 
Deux prisonniers politiques palestiniens, injuste­
ment enfermés et symboles de l'injustice et de l'op­
pression de l'Etat israélien. En Loire-Atlantique, 
notre combat s'est mené sur deux plans, l'un institu­
tionnel avec l'ensemble des communes du départe­
ment et une victoire à Rezé notamment, et d'autre 
part auprès des jeunes avec la production et la dif­
fusion de matériels ainsi que la participation à plu­
sieurs évènements avec diverses associations 
combattant pour cette même cause. 

Robin SALACROIX 

Ce bateau de l'es­
poir se joindra à la 
Flottille de la Liberté, 
organisée par la 
Coalition internatio­
nale organisatrice de 

la première flottille et qui regroupe maintenant des 
associations "nationales" des mouvements de soli­
darité de nombreux pays d'Europe, des Amériques 
et d'Asie. 
Les objectifs de la campagne "un bateau français 
pour Gaza" : Dénoncer et briser le siège israé­
lien contre Gaza, promouvoir et faire respecter 
le droit international, répondre à la crise huma­
nitaire que subissent un million et demi de 
Palestiniens de Gaza. http://unbateaupourgaza.fr/ 

par Israël vis-à-vis de la population 
palestinienne. Nos échanges avec diffé­
rents responsables politiques palestiniens, 
mais également des militants anticolonia­
listes israéliens ont prouvé qu'il existe une 
réelle alternative politique. Ce qui est 
remarquable c'est l'absence de haine du 
peuple palestinien et sa volonté de vivre 
en paix. Lors de la soirée en compagnie 
des parents de Salah Hamouri, Michel 
Billaux, qui avait pu lui rendre visite à la 
prison de Gilboa, nous disait retenir 
« son sourire, son courage et sa 
confiance dans l'issue "· Mes amis pales­
tiniens restés là-bas, les moments de par­
tage et d'émotion vécus, oui le retour fut 
difficile. Mais je suis revenue bien détermi­
née à porter le message de mes 
amis, à témoigner et à agir car 
« c'est le silence qui tue les palesti· 
niens et les espoirs de paix ,, . 

Véronique MAHE 

La manifestation du samedi 7 mai sur l'lle de Nantes 
a été un véritable succès. 
S'il est difficile d'estimer le nombre de participants sur 
un espace aussi vaste, nous pouvons cependant 
évaluer à plus de 500 les personnes qui ont à un 
moment ou un autre écouté les groupes musicaux , 
circulé autour des stands et embarqué sur les 
bateaux. L'engagement de nombreux groupes de 
chanteurs et musiciens, des groupes de Capoeira et 
des autres artistes a contribué à une animation 
variée et joyeuse ... Les skippers et autres marins qui 
ont engagé leur bateau dans cette fête ont ainsi 
contribué à donner une visibilité forte et originale à 
cette journée .... Sur le plan financier, qui constituait 
un des objectifs, nécessaire pour financer le " vrai 
bateau pour Gaza ,. , nous sommes très satisfaits du 
résultat puisque la recette nette s'élève à 3500 € 
( dont 31 OO € de dons individuels) qui contribueront 
au financement du bateau français qui partira de 
Marseille fin Juin pour rejoindre une flottille internatio­
nale de 15 à 20 bateaux, chacun avec environ cin­
quante personnes à son bord et représentant 
soixante nationalités. 
Cette journée a contribué à sensibiliser le public 
nantais sur la situation inhumaine et insuppor­
table que vivent les Gazaouis, emprisonnés par 
le blocus israélien. La deuxième « flottille de la 
liberté » tentera de lever ce blocus, mais, parallè­
lement, l'information et la mobilisation des 
citoyens sont des facteurs puissants pour obli­
ger nos gouvernements à faire respecter le droit. 
Pour le collectif : Pierre Leparoux 
Organisations membres du collectif : Association France 
Palestine Solidarité 44, Artisans du Monde, CCFD-Terre 
solidaire, CIMADE, Comité Palestine Israël de 
Châteaubriant, Europe-Ecologie-Les Verts, Génération 
Palestine 44, Les Alternatifs, Ligue des Droits de l'Homme, 
MRAP, NPA, Pays de Loire Gaza-Jérusalem, PCF, ADECR, 
PG, UD-CGT, Union Juive Française pour la Paix, Union 
syndicale Solidaires. 

• Des Pays de la Loire à Gaza 

Les élu-e-s communistes régionaux pensent 
qu 'une mobilisation citoyenne et politique 
large contribuera à un changement nécessaire 
pour la population palestinienne. 
Ils ont proposé au Président du Conseil régio­
nal que la région réfléchisse à l'élaboration de 
coopération avec les collectivités palesti ­
niennes dans les domaines de compétences 
de la région, en s'engageant dans une poli­
tique constructive de promotion d'une paix 
juste et durable au Proche Orient. 
Ils sont convaincus que l'engagement du 
conseil régional participera de cette évolution. 
L'action de soutien que pourrait prendre l'insti­
tution est très importante notamment en 
apportant une aide financière et la signature 
de l'appel des élus " un bateau pour Gaza ,, 
pour lequel les élu-e-s communistes de la 
région des Pays de la Loire sont déjà signa­
taires. 

Céline SAUVETRE 

• Ne pas baisser les bras ! 

2 ans déjà que la délégatlon 
« Un avion pour ta Paix » dont 
je faîsai-s partie est rentrée en 

de Gaza et partie orientale de 
Jérusalem. L'autre moitié vit en 
exjl et près de 4 miHions d'entre 
eux sont des réfugiés. 1200000 
Palestiniens vivent dans des 
camp.s. 

de l'état d'tsraël avec son appareil 
religieux d'état, état ethnocratique 
où le pouvoir n'appartient, et ne 
peut appartenir qu'à une seule 
catégorie de personnes. 

seules autorités nationales et 
internationales. Notre responsa­
bilité de citoyens est aussi de 
mobilise.r l'opinion pour qu'elle 
pèse dans ce sens et pour que la 
PAIX l'emporte sur la guerre. France. 

Malheureusement les délégattons 
se succèdent et les.art du peuple 
palestinien ne s'améliore pas pour 
autant ! bien au contraire. 
Concrètement où en est on aujour­
d'hui ? 

Sandrine FLEUR•MONT 

Les Palestiniens sont près de 8 
"ll::t' millions, moins de la moitié d'entre 
• eux vivent sur la terre de Patestine 
cn (entre Je Jourdain et la 
~ Médit-erranée} dont près d'un mi1-
> lion en Israël et 3 minions dans tes 
::i 

Nous pouvons aujourd'hui parler 
clairement d'apartheid, cetuî qui a 
sévit pendant des siècles aux 
Etats-Unis, en Afrique, en 
Australie et ailleurs n'était porté 
que par une tradition primitive, il 
en va tout autrement avec l 'apar­
theid Israélien dont la malignité 
est spécifique puisqu 'il est basé 
sur une idéologie faisant partie 
intégrante du j.udaïsme, se com­
plétant et se perfectionnant avec 
Je temps et une appllcation diabo­
lique. H représente une donnée 
non contingente mais constitutive 

Le proche Orient est à ta croisée 
des chemins. La poursuite de la 
coloni·sation israélienne de la 
Palestine a conduit les négocia­
tions de paix dans l'impasse et le 
désespoir risque de provoquer 
l'éclatement d'une troisième inti­
f ada. A l'heure où les peuples 
arabes reprennent en mains leur 
destin, seule une reconnaissance 
généralisée de l'Etat de Palestine 
dans les frontières d'avant la 
guerre de 1967, avec Jérusalem 
est pour capitale, peut ouvrir une 
perspective nouvelle. Mais nous 
ne pouvons nous en remettre aux 

o t·erritoJres occupés par lsraët 
z deputs 1967 : Cisjordanie, bande 

~ 
~~~~~~~~~~~~~~~~~~~~~~~~~~~~~~--~~~~~~~~~~~~~~~~~~~~~~~~~~~ 



PRENONS NOTE ••• 
1 O mai : un anniversaire 

important 
Le 1 O mai 2011, " Journée nationale contre 
l'esclavage ,, (instaurée en 2006), marquait 
aussi les dix ans de la loi " TAUBIRA ,, recon­
naissant la traite et l'esclavage comme un 
crime contre l'humanité. De nombreuses com­
mémorations se sont déroulées, participant à 
la cohésion de la Nation française autour de la 
mémoire partagée. Françoise Vergès, prési­
dente du Comité pour la mémoire et l'histoire 
de l'esclavage (CPMHE), explique : « nous 
avons constaté depuis 10 ans qu'il existe une 
vraie soif de connaître et de comprendre "• 
« Il fallait mettre fin au long silence de la 
Nation sur ces siècles d'histoire, et seul un 
effort collectif pouvait y parvenir "·A l'occasion 
de ses « Assises de !'Outremer "• la CGT 
réclame la création d'un jour férié pour commé­
morer l'abolition de l'esclavage. Les dates du 
10 et du 23 mai ont été proposées, la CGT 
souhaite qu'une de ces deux dates soit un jour 
férié, chômé et payé. 

Sodastream contre AFPS 
Le procès en référé s'est tenu le 14 avril 2011. 
La société OPM, importatrice des gazéificateurs 
Sodastream, considère la mise en ligne sur 
Internet d'un courrier de la DDPP 44 adressé 
à AFPS44 comme un « dénigrement "• de 
nature à « discréditer ,, les produits en ques­
tion ... Elle demande : de cesser toute diffusion 
sur le réseau internet de ce courrier et de 
condamner l'AFPS 44 et l'AFPS nationale à 
payer les dépens plus pour chacune, une 
somme de 3500 ? au titre de l'article 700 du 
code de procédure civile, et 5000? au titre du 
préjudice subi pour atteinte à l'image ... L' AFPS 
(44 et nationale) : demande au tribunal de 
débouter OPM de toutes ses demandes envers 
AFPS 44, considérer comme infondées les 
demandes à l'égard de AFPS nationale qui a 
retiré l'article de son site, ordonner au Procu­
reur la transmission du courrier de la DDPP 44 
comportant en annexe le PV d'infraction retenu 
contre OPM, et ordonner à OPM la production 
de ses certificats de douanes. Décision le 26 
mai. À suivre ! 

Jeune : le patronat s'occupe 
de toi 

Dans un communiqué, la CGT informe sur les 
négociations du 11 mai sur le projet d'accord 
sur l'accès des jeunes aux formations en alter­
nance : Le texte du Medef atteint des som­
mets ! Les seules propositions concrètes visent 
à diminuer les contraintes des employeurs. 
Dans ce texte, il s'ingénie à trouver des moyens 
d'échapper à l'augmentation du quota de 
contrats en alternance annoncé par la Gou­
vernement. Par exemple, en intégrant dans le 
décompte des personnels en alternance, des 
salariés qui n'ont rien à voir avec la formation 
en alternance, comme les embauches faites à 
la suite d'une action de formation préalable au 
recrutement. Autres propositions inadmis­
sibles : aménager les règles légales de durée 
du travail ... des apprentis mineurs, créer des 
" stages alternant ,, dans l'enseignement 
supérieur, modifier le rythme de l'alternance en 
BTS pour la concentrer sur une seule année, 
ou conclure des contrats d'alternance dans les 
entreprises de travail temporaire ! Le rejet de 
ce texte par les syndicats est unanime. Pro­
chaine réunion de négociation : 23 mai. 

Une économie qui coûte cher ! 
Avec la réforme Territoriale, le gouvernement 
met en avant une économie de 40 millions par 
la diminution de l'enveloppe des indemnités. 
C'est une illusion ! En effet, 3493 conseillers 
territoriaux doivent remplacer les 5657 
conseillers généraux et régionaux actuels. Mais 
ils se trouveront concentrés dans les seuls 
sièges de Région, qui devront pouvoir les 
accueillir. L'Association des Régions de France 
estime à 1 milliard le surcroit de dépenses, pour 
la modernisation des enceintes, l'aménagement 
de bureaux pour élus et collaborateurs, et les 
frais de déplacement... 

Le social au caeur. 
Sauvons l'AFPA ! 

Aux ordres d'un patronat qui veut faire des pro­
fits sur la formation, les gouvernements ont 
organisé depuis 2004 et la loi de décentralisa­
tion, un démantèlement complet de l'AFPA. Le 
gouvernement s'est dégagé de toute respon­
sabilité auprès de cette association nationale , 
dont la qualité des formations était unanime­
ment reconnue, et qui joue un rôle évident de 
service public de formation, en transférant aux 
régions les financements des formations des 
demandeurs d'emploi, tout en voulant leur 
imposer de mettre en concurrence l'AFPA avec 
les organismes privés. Mais il ne s'est pas 
contenté de cela : il a désorganisé le recru­
tement des stagiaires en transférant le service 
d'orientation de l'AFPA à Pôle Emploi. Il a 
imposé à l'AFPA un directeur de choc , privi­
légiant la rentabilité à la qualité des forma­
tions, appliquant à la lettre toutes les recom­
mandations pour diminuer le nombre 
d'emplois, organisant un sabotage de l'inté­
rieur, la casse n'allant pas assez vite du fait 
des résistances des régions. Ceci a des consé­
quences dramatiques pour les stagiaires, avec 
des inégalités d'accès à la formation selon les 
régions, des formations perturbées par des 
non-remplacements de formateurs ou l'ab­
sence de matériel, des hébergements non 
entretenus, la disparition de la médecine du 
travail, l'absence de l'accompagnement qui 
était apporté par les psychologues du travail ... 
Cette casse de leur outil de travail entraîne un 
profond désarroi des salariés de l'AFPA qui ont 
engagé la lutte. 
Ainsi CGT, CFDT, FO, CGC, SUD et CFTC de 
l'AFPA ont constitué un comité de défense 
ouvert à tous. Ils appellent à signer une péti­
tion nationale réclamant avec le personnel de 
l'AFPA : un budget d'Etat à la hauteur des 
besoins de formations des citoyens, des 
moyens et un nombre de formations répondant 
à toutes les demandes quelle que soit la situa­
tion et le lieu du demandeur, 

un lien plus efficace entre l'AFPA et Pôle 
Emploi pour prendre en compte toutes les 
demandes, des formations et des services 
d'accompagnement de qualité. 

Il faut en finir avec la marchandisation de 
la formation. 

Solidaires au Corbu 

Maison 
Radieuse via 
rassociation 
Trajet, ifs 
sont depuis 
le 12 mai 
sans aide et 
censés quit­
ter te loge­
ment. 
Déboutés de 

A droite : Katalin au goûter solidaire du leur 
Corbu. demande 

L'engagement citoyen 
est d'abord engage­
ment humain. C'est 
amsi que Katalin, 
jeune femme d'ori~ine 
hongroise, mariée a un 
Français, est à l'origine 
du collectif de défense 
de la famille MANA­
FOV. En France 
depuis 8 ans, . cette 
habitante de la Maison 
Radieuse avait remar­
qué une maman un 
peu isotée, à la Mater­
nelle du Corbu : 
.. J'ai vu cette dame 
J'an dernier, qui restait 
en retrait, alors que 
tout le monde se parle 
là haut (la MaterneHe 
est sur le toit de l'im­
meuble). Les gens 
passaient devant sans 
la remarquer. Ayant 
vécu la même chose il 
y a quelques années, 
j'ai noué le contact et 
me suis rapprochée 
d'elle. Sans ma forma­
tion d'éducatrice 
jeunes enfants, je ne 
l'aurais peut être pas 
repérée, ou n'aurais 
pas su m'y prendre ». 
Elle découvre cette 
famille, chassée 
d'Azerbaïdjan par la 
haine institutionnalisée 
contre les gens d'ori­
gine arménienne. 
Madame et Monsieur 
MANAFOV ont deux 
enfants, scolarisés à la 
Maternelle. Logés à la 

d'asile, ils 
redoutent de r'0cevoir 
l'ordre de quitter le ter­
ritoire français. Appre­
nant cela, Katalin 
cherche comment 
faire : « J'en ai parlé à 
une copine . parent 
d'élève, lui disant : 
dans un mois ils sont 
dehors. L'après midi 
même, un collectif 
natssait, de 10 per­
sonnes {aujourd'hui: 
plus de 50 !). Quand on 
travaille avec les 
parents sur leur dos­
sier, nos enfants jouent 
ensemble dans le 
parc. C'est déjà une 
réussite de voir les 2 
petits heureux avec 
d'autres. J'ai agi par 
éthique, et pour les 
enfants. Nous refu­
sons de faire le tri entre 
« bons et mauvais » 
immigrés. 3 familles 
sont votontaires pour 
les parrainer » . Car un 
grand parrainage 
citoyen se déroulera le 
28 mai, Maison des 
syndicats à Nantes, 
initié par Collectif 
Enfants Étrangers 
Citoyens Solidaires de 
Nantes/RESF44, pour 
plusieurs familles. Le 
Collectif recherche des 
marrajnes et parrains! 
Contact : 
ceecs44@gmail.com. 
Venez nombreux à 
l'après midi festif de 14 
à 18h00 ! 

Une fiscalité contre l'intérêt général 
Le Conseil des 
ministres a arrêté ses 
derniers ajustements 
concernant la sup­
pression du bouclier 
fiscal et l'allègement 
de l'impôt sur la For­
tune. La philosophie 
du Chef de l'Etat et du 
gouvernement reste la 
même : réduire la 
pression fiscale sur les 
riches. Ainsi, en condi­
tionnant la suppres­
sion du bouclier fiscal 
à l'aménagement de 
l'ISF, il réalise un tour 
de prestid igitation fis­
cale, qui consiste à 
donner d'une main ce 
que l'on prend de 
l'autre. Encore des 
cadeaux pour ceux 
possédant un patri­
moine supérieur à 3 
millions d'euros, par 
une moindre progres-

sivité de l'impôt sur la 
fortune, logique qui 
prédomine déjà pour 
l' impôt sur le revenu. 
Au bout du compte, 
aux dires de Christine 
Lagarde, 500 000 
contribuables de l'ISF 
seront exonérés grâce 
à cette réforme, une 
nouvelle fois injuste 
socialement et ineffi-
cace économique-
ment. Encore un 
désengagement des 
plus riches au détri ­
ment de l'intérêt géné­
ral, c'est, en effet, une 
réforme dont le coût 
est estimé par la CGT 
à environ 1 ,5 milliards 
d'euros : manque à 
gagner pour les 
finances publiques. 
Dans le même 
temps : 
Le Président de la 

République tente de 
leurrer les salariés 
avec l'annonce d'une 
hypothétique prime 
de 1000 euros desti­
née à masquer l'im­
pact de réforme fi s­
cale. 
Laurent Wauquiez 
stigmatise les deman­
deurs d 'emploi, béné­
ficiaires du RSA, que 
la politique du gouver­
nement enfonce 
chaque jour un peu 
plus dans la misère et 
la précarité, en sug­
gérant de les obliger à 
travailler gratuite­
ment. 
Le Gouvernement 
reste sourd aux 
revendications légi­
times des salariés 
réclamant une aug­
mentation du SMIC, 
une revalorisation 

générale des salaires 
et la reconnaissance 
de leurs qualifica­
tions. 
Il refuse d'obliger le 
Patronat à négocier 
l'égalité salariale 
entre les femmes et 
les hommes. 
Il " gratifie ,, les 
fonctionnaires d 'une 
augmentation de 0% 
sur 2 ans consécu­
tifs ! Ceux-ci ont déjà 
perdu 11 % de pouvoir 
d'achat depuis 2000 ! 
Le 31 mai, ils comp­
tent bien se rappeler 
au bon souvenir de 
ceux qui préfèrent « Lt> 
aider » les riches, et • 
tenter de monter les ~ 
salariés les uns ~ 
contre les autres, ~ 
qu'ils soient du ~ 
public, du privé, ou (/) 
allocataires RSA... .3 

-

..... 



... ) 

Evènements, culture, idées. 

<O 

• 
Cf) 
<l> 
(j) 
> 
::::i 
0 z 
Cf) 
<l> 

Fausse évidence 
La question fonda­
mentale qui est posée 
dans cet ouvrage est 
celle du rôle des 
médias dans la fabri­
cation des opinions et 
des connaissances 
partagées. L'auteur, 
Thierry Guilbert, s'at­
tache à analyser ce 
que disent les journa­
listes, chroniqueurs et 
éditorialistes de la 
grande presse - consi­
dérés comme des 
"leaders d'opinion" -
en particulier pendant 
les mouvements 
sociaux de décembre 
1995, d'avril-mai 
2003, de l'automne 
201 O ou encore de la 
"crise du CPE" de 
2006 et de la "crise 
financière" de 2008 . 
Leurs articles fournis­
sent de nombreux 
exemples de la force 
de persuasion des 
mots du discours néo­
libéral (DNL), concen­
tré dans des expres­
sions telles que : 
"nécessité de la 
réforme", "usagers 
pris en otages", "l'ex­
ception française", 
"flexibilité du travail", 
"plans sociaux", 
"charges patronales", 
"déficit des comptes 
publics", ou "trou de la 
sécu". 

Du discours 
néolibéral ... 

La question principale 
de ce livre est : com­
ment les médias par­
viennent-ils à imposer 
l'évidence du DNL, en 
tant qu' « ensemble 
d'énoncés plus ou 
moins cohérent ayant 
en commun de pro­
mouvoir une vi s ion 
entrepreneuriale et 
purement économique 
de la vie et de toutes 

VOIR ... 

les activités 
humaines ,, . Ce dis­
cours exhorte à rendre 
productif, au sens éco­
nomique, ce qui ne 
peut l'être : l'Ecole et 
l'Université, !'Hôpital 
et la Justice. Ses 
maîtres mots sont 
"efficacité éco no-

mique", "rentabilité 
financière", "retour sur 
investissement" "·La 
pensée qu'il est censé 
porter s'est aujour­
d'hui mondialisée, 
mais aussi "dés-histo­
ricisée" et "constituée 
en modèle et en 
mesure de toutes 
choses". Elle s'est 
propagée, souligne 
l'auteur, " des 
domaines écono-
miques aux domaines 
sociaux, politiques, 
sportifs, médiatiques, 
éducatifs, écolo­
gistes "· 
A travers de nombreux 
exemples, l'auteur 
vise, non pas à mettre 
à jour le lexique propre 

SAFARI au Lieu Unique 
Depuis que l'homme est homme, c'est-à-dire en 
gros depuis qu'il manifeste une prédisposition 
pour la conscience - ce que l'on pourrait traduire 

en équivalent artistique par : 
depuis qu'il sait tenir un pinceau 
- l'homme a cherché à repré­
senter l'animal. Premier modèle 
avéré, ce dernier n'a depuis 
jamais cessé de lui inspirer une 
multitude de créations de l'es­
prit qui sont apparues sous 
toutes les formes inimagi­
nables : du Phénix de la mytho­

logie persane jusqu'aux souris malignes de Walt 
Disney en passant par l 'incontournable bestiaire 
des contes de La Fontaine. L'animal s'incarne en 
l'homme et l'homme lui emprunte ses "qualités" 
- courage, vélocité, force, ruse, comme un 
double inséparable lui servant à exprimer l'in­
exprimable de manière beaucoup plus efficace 
que n'importe quelle parabole. 
Du 11 juin au 4 septembre 2011 
Entrée libre, www.lelieuunique.com ~ ._ __________________________________ _, 

au discours néolibéral, 
mais à analyser "le 
fonctionnement à l'évi­
dence" de ce discours. 
Successivement, il 
analyse et décortique 
les procédés de la 
double dissimulation 
idéologique, qui der­
rière la rationalité du 

discours, 
transforme 
sa propre 
idéologie 
masquée 
en propa­
gande 
invisible , 
puis com­
ment les 
sondages 
d'opinion 
sont-ils 
devenus 
un "Cheval 
de Troie" 
qui confi­
gure l'opi­
nion et 
participe à 
la "consti­
tution 
d'opinions 
parta­
gées" , 
l'utilisation 
des 

valeurs communes et 
de l'opinion publique , 
la "comparaison aux 
voisins" et la naturali­
sation de l'économie , 
la (dé)nomination des 
acteurs et des événe­
ments, et les procédés 
manipulatoires, 
figures rhétoriques et 
moules argumentatifs , 
de persuasion. 

... au métadiscours 
du consensus 

Pour l'auteur, le DNL 
vise à imposer l'im­
possibilité psycholin­
guistique de contester 
les réformes, " c'est­
à-dire l'impossibilité 
de penser et de formu -

Ier une contestation en 
établissant un consen­
tement et un consen­
sus indépassables ,, 
Pour le DNL, tout 
conflit se réduit à un 
malentendu, du à un 
déficit d'information, à 
une incompréhension, 
voire à une incapacité 
à comprendre : " il 
dénie au peuple, aux 
fonctionnaires, aux 
syndicats, à la jeu­
nesse, aux opposants 
en général, la capacité 
à élaborer une 
réflexion politique 
propre ,, . Ce métadis­
cou rs cherche à 
ancrer dans les esprits 
la conviction que les 
"réformes néolibé­
rales", appelées aussi 
"processus de moder­
nisation", sont dans la 
nature des choses 
" la solution serait à 
la fois extérieure aux 
hommes et indépen­
dante de leur 
volonté ». Cette "réa­
lité" s'imposerait à 
tous comme une force 
naturelle. 
Même si " nos diri­
geants ont fini par 
croire à l'évidence du 
discours néolibéral 
pour eux, ce discours 
ne représente pas la 
réalité, il est la réa­
lité. Sera-t-il notre 
futur ? "·Cependant, 
" l'objectif d'incontes­
tabilité de ce métadis­
cours n 'est pas atteint 
mécaniquement et il 
est encore, heureuse­
ment possible de 
résister et de penser 
autrement ,, Cet 
ouvrage critique nous 
y aide opportunément. 

T.Guilbert, L"'évi­
dence" du discours 
néolibéral , Ed. du 
Croquant, 2011, 136 
p., 13,50 €. 

LIRE 

Cahiers Rouges de la Commune 
Ici restitués pour la première fois dans 
leur intégralité, Mes Cahiers rouges -
parus entre 1908 et 1914 dans les 
célèbres 

• Cahiers de la 
: Quinzaine de 
: Charles Péguy 
• - constituent 
: un classique 
: de la littérature 
• communarde. 
: Durant l'Année 
: terrible, leur 
: auteur, 
• Maxime 
: Vuillaume 
: {1844-1925), 
: fut constam­
: ment aux pre­
• mières loges, 
: tantôt comme 
: spectateur, le 
• plus souvent 

MES CAHIERS ROUGES 
[SOUVElllRS DE LA COMMUNE] 
MAXIME VUILLAUME 

..... ...-Ulllf.Mil*"'I 
1Unfltt;l'11.tDf\lft Hürl 
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• • comme protagoniste. 
: Engagé volontaire dans la Garde natio­
: nale, il participe aux journées insurrec­
: tionnelles d~s 31 octobre 1870 et 22 jan­
• vier 1871. A compter du mois de mars, 
: c'est par la plume qu'il poursuit son corn­
: bat, en fondant l'un des journaux les plus 
• lus - et certainement le plus populaire -
: de la révolution communaliste : Le Père 
: Duchêne. Au cours de la Semaine san­
: glante, enfin, il n'hésite pas à prendre les 
• armes pour résister à l'assaillant ver­
: saillais. 
: Rédigés dans un style franc et direct, Mes 
: Cahiers rouges ressuscitent tout un pan 
• de l'histoire de France, trop souvent 
: négligé : l'opposition tumultueuse au 
: Second Empire décadent, le siège de 
: Paris, cette fraternelle utopie que fut la 
• Commune de 1871, avec ses joies, son 
: allégresse, ses déboires et ses désillu­
: siens. Des pages plus sombres égale­
: ment : la brutalité et la férocité de la 
• répression, la proscription et son lot de 
: souffrances, le retour des exilés et la nos­
: talgie d'un espoir assassiné. 
: Aux antipodes de la solennité et du ton 

compassé qui caractérisent les tradition­
nels Mémoires, l'écriture incisive et alerte 
de Vuillaume conduit le lecteur à travers 
la ville révoltée, le fait sursauter quand 
claque un coup de feu, l 'emplit d'effroi 
lorsqu'un communard est exécuté. Un 
livre à (re)découvrir à l'occasion des 140 
ans de la Commune de Paris. 
M.Vuillaume, Mes Cahiers rouges, sou­
venirs de la Commune, Ed. La Décou­
verte, 2011 , 720 p., 27,50 € 

MEDIAS 

Télé-politique 

parti ". Pour Pierre 
Musso , ces deux évo­
lutions sont à rappro­
cher, la réforme fran­
ça ise et l'anomalie 

évolutions, il faut pulation "·Ainsi s'im­
observer que les mises pose la télé-politi sa ­
en scène du talk-show tion, à l'heure où la 
et de la télé-réalité ont néo-télévision est 
colonisé la théâtralisa- devenue à la fois maî-

Cet ouvrage, une mise 
au point so lide et lim­
pide sur le sujet, tou ­
jours d'une grande 
actualité, questionne 
les relations renouve­
lées du politique et du 
télévisuel à partir de 
l'analyse comparée 
des deux pays, la 
France et l'Italie. Sar­
kozy a fait une 
"réforme historique" 
de la télévision 
publique, en suppri­
mant la publicitefl et en 
nommant, de l'Elysée, 
son président. En lta-
1 ie, Berlusconi 
concentre tous les pou­
voirs, confond politique 
et télévi sion, et a 
même créé un " té lé-

italienne illustrant les 
nouveaux liens entre 
pouvoir et télévision 
aujourd'hui. 
Pour comprendre ces 

tresse et servante du 
politique. Réfutant les 
approches simplifica­
trices en termes de 
"télé-populisme" ou de 
"télécratie", l 'auteur 
offre au lecteur une 
analyse approfondie 
sur le sarkoberlusco­
nisme et sur l'évolu­
tion, et la nature , de la 
télévi s ion. Une 
ouvrage très appro­
fondi , abondamment 
référencé et argu­
menté, et une réflexion 
essentielle sur l'état et 
l 'avenir de nos démo­

tion politique. Au point craties. 
que « la captation 
émotionnelle du public Pierre Musse, Télé­
l'emporte dorénavant politique, Ed .L'Aube, 
sur une brutale mani- 2009, 202 p., 18 € 



V 

rès de vous 
Elections 

Nouveau calendrier élec­
toral 

Le 11 mai dernier le conseil des 
ministres dévoilait le calendrier 
des trois prochaines élections. 
• Les élections sénatoriales 
se dérouleront le 25 septembre 
prochain. Dans notre départe­
ment, le PCF peut disposer de 
99 grands électeurs 
• Les élections présidentielles 
auront lieu le 22 avril 2012 pour 
le premier tour et le 6 mai 2012 
pour le second tour. Il est à 
noter que le gouvernement n'a 
pas trouvé de meilleures dates 
pour ces élections que pendant 
une période de vacances sco­
laires!!! 
• Les élections législatives, 
quant à elles, auront lieu les 1 O 
et 17 juin 2012. Pour rappel, 
notre département compte 1 O 
circonscriptions dont trois 
avaient été modifiées en 2009. 

Finances publiques 
L'austérité gravée dans le 
marbre 
Le 1 O mai dernier, en première 
lecture, l'assemblée nationale 
adoptait le projet de loi constitu­
tionnelle sur l'équilibre des 
fiances publiques. Pour jean 
Pierre Brard, par cette loi " le 
Gouvernement cherche à gra­
ver durablement dans le 
marbre de notre constitution 
une politique régressive 
basée sur une baisse de la fis­
calité et une réduction des 
dépenses publiques "· Le 
député a condamné le choix de 
la politique d'austérité et les 
cadeaux fiscaux fait aux plus 
riches plaidant pour une 
meilleure répartition des 
richesses. 

Finances locales 
La cotisation remplaçant 
la TP, beaucoup moins 
efficace que prévu 
Comme par hasard la Cotisation 
sur la Valeur Ajoutée des entre­
prises (CVAE), une des taxes 
remplaçant la Taxe 
Professionnelle va s'avérer 
moins rentable que prévue. 
Par exemple, pour le Conseil 
Général de Loire-Atlantique, en 
2010, Bercy estimant les 
recettes de cette nouvelle coti­
sation à 148 millions d'euros, 
après une nouvelle estimation 
ce printemps le montant pourrait 
être en fait de 134 millions d'eu­
ros. Même si des fonds de com­
pensation sont prévus, les élus 
et par voie de conséquence les 
ci toyens ont de quoi être 
inquiets. 

Les élus. 

• Vivre en milieu rural : la prise en compte rapide 
du démantèlement du service public. 
Pour la seconde fois NLA donne la parole à un élu d'un territoire rural, Yves 
Blais à St-Vincent-des-Landes, sur la question des services publics. 
- Une carte grise ? Ce n'est pas un problème ! Il vous faut une journée, une voi­
ture et de la patience : la sous-préfecture de Châteaubriant ayant fermé ce ser­
vice, vous irez à Ancenis ou à Nantes (40 ou 60 kms au choix). 
- Un problème de tutelle ou de curatelle ou une convocation au tribunal : direc­
tion Nantes car le tribunal de Châteaubriant a fermé. 
- Une absence d'enseignant dans une école, un lycée ou un collège public, c'est 
entre 5 jours et 5 semaines minimum. 
- Déposer une plainte à la gendarmerie : No problem ! Prendre contact avec la 
gendarmerie aux heures d'ouverture ... sinon attendre la fin du we~-end ou se 
déplacer entre Nort-sur-Erdre, Derval ou Nozay ... Si vous avez la chance d'obte­
nir un rendez-vous et posséder un véhicule en une semaine, votre plainte sera 
enregistrée. 
- la poste : pas de problème 1 Les heures et les jours de f~rmeture sont affi­
chés et si la préposée est malade, la fermeture est prolongée !t! 
- La sécurité sociale : se rendre à Châteaubriant pour déposer votr~ courrier 
sinon attendre au guichet qui sera peut être fermé en raison d'une surcharge de 
travail. 
- Pôle emploi : exercice délicat et périlleux dans un environnement agressif. 
- Médecins ou l'hôpital : merci de ne pas être malade du mardi au lundi ! 

Yves Blais 
Adjoint au Maire 

de St-Vincent-des-Landes 

Et tout ceci en dépit de la bonne volonté des personnels qui ont conscience qu'on leur brise leur outn de tra­
vail, qu'on essaie au maximum de les faire passer pour des boucs-émissaires. 
Alors vivre en milieu rural, oui c'est un luxe. Pour ceux qui possèdent voiture, temps et finances, il n'y a pas de 
problème ; pour les autres anciens salariés, agriculteurs qui ont développé avec leurs gros doigts les inaptitudes 
à utiliser les téléphones à touche ou les ordinateurs, il existe un système : le système D, celui qui repose sur le 
milieu associatif ou le voisinage. Plus grave que la casse des services publics i• y a aussi la condescendance des 
urbains quand ils« descendent »chez nous : « Ah bon ! Vous n'avez pas ! Nous à Nantes ... ». Qu'ils y pren­
nent garde ! leur tour va bientôt arriver, le système de démantèlement ayant été rodé à petite échelle, le sys­
tème privé payant contenu dans les RGPP (Révision Générale des Politiques Publiques) va leur tomber 
dessus. Nous on sait : on subit déjà mais on résiste et on s'organise ; c'est cela la résistance. 

l !Et;~'" [(fi 
• Rezé 
Action Internationale : du bled 
au quartier, le cœur à l'ouverture 
Quand l'Europe Forteresse de Sarkozy renvoie les 
bateaux à la mer ou détruit des caravanes, les Rezéens 
échangent des solidarités ... tel pourrait être la philoso­
phie de l'action municipale en la matière. Dans la droite 
ligne des réconciliations franco-allemande (depuis 72 à 
Rezé) , les élus communistes s'impliquent dans ces poli­
tiques qui sont successivement passées d'une logique 
d'échanges culturels et scolaires (Irlande, Algérie, 
Roumanie) à une action de coopération décentralisée 
avec les sociétés des pays du Sud. Le soutien aux ini­
tiatives d'habitants ou d'associations ancrées dans les 
quartiers de Rezé articule ici les projets là bas. Pour 
Annie Fretin, « les valeurs de tolérance, de partage, de 
respect et de solidarité ne vont pas de soi et il faut les 
faire vivre sans cesse concrètement et notamment 
auprès des jeunes. [-] Comprendre d'autres cu ltures, 
s'ouvrir à d'autres repères sont aussi un atout pour 
mieux vivre dans les quartiers " · Les collectivités 
comme Rezé et la métropole mutualisent leurs efforts 
pour amplifier et prolonger les effets de ces actions mais 
l'élue communiste interroge : " quel avenir a cette 
coopération quand l'on voit les sommes colossales 
englouties dans des opérations militaires qui 
cachent mal une réalité plus crue : protéger le 
pétrole en vertu d'intérêts économiques non avoués ? ,, 

•Région 

• Saint-Nazaire 
Riposter contre les réformes 
du gouvernement 
Les élus communistes de Saint-Nazaire font preuve de 
vigilance quant aux réformes des finances locales, ils 
avertissent contre " l'idée fausse que la bonne gestion 
nazairienne mettrait à l'abri des difficultés financières 
causées par la suppression de la taxe professionnelle 
et par le gel des dotations d'Etat. C'est un leurre de 
croire que notre ville ne ressentira que le souffle du 
boulet quand les communes, les départements et 
les régions sont soumis à des bouleversements qui 
n'ont pas d'équivalent dans l'histoire de la cin­
quième république ». Pour ces élus les investisse­
ments à réaliser, les besoins non encore satisfaits 
nécessitent des moyens. Si les conséquences des 
réformes gouvernementales se font ressentir en terme 
de service pour les citoyens, les fonctionnaires eux 
aussi connaissent le gel de leur salaire et la casse de 
leur statut. Pour eux, " de même que la réforme des 
retraites n'a pas clos définitivement les débats, la 
réforme des collectivités locales et la suppression de la 
taxe professionnelle doivent être remises en cause ,, . 
Inutile donc d'attendre 2012, pour ces élus, c'est main­
tenant qu'il faut riposter " pour gagner l'abrogation de 
la loi , pour mettre en débat avec les habitants et les 
salariés de notre territoire, l'organisation territoriale et la 
réforme territoriale dont nous aurions besoin, demain ,, 

Pour une égalité scolaire 
Conseillère régionale et municipale de St-Joachim, dans sa 
dernière lettre, Sabine Mahé se désole de la politique gou­
vernementale en direction de l'enseignement. " Comment 
ne pas être choqué " écrit-elle, " par la gravité des coups 
portés "• et elle accuse à juste titre " la droite ne se 
contente pas de démanteler le service public de l'édu­
cation nationale, elle en construit un autre qui aggrave 
les inégalités » . A l' inverse de l'Etat la région , quant à 
elle, continue de s'engager pour les lycées avec à cet effet 
un budget de 336,28 millions d'euros. 
Pour exemple, l'élue revient sur l'accès au numérique pour 
les lycéens les plus démunis. Pour contrecarrer la fracture 
numérique qui pénalise en premier lieu les lycéens et les """ 
apprenti s les plus modestes la région a expérimenté la mise à disposition dans 15 lycées publics et 4 CFA • 
d 'ordinateurs ou de net books. Egalement en expérimentation trois modes d'attribution possible ont été pro- ~ 
posés aux familles : la mise à disposition, la dotation ou la participation à l'achat sur la base de critères a5 
sociaux. ~ 
Pour l'élue, " après la gratuité des manuels scolaire, c'est, pour les lycéens et les apprentis de o 
condition modeste, un nouveau pas en avant décisif pour favoriser l'égalité des chances " ·Cette dis- z 

Cf) 
position devrait à terme bénéficier à près de 5000 jeunes de la région. <ll 
'--~~~~~~~~~~~~~~~~~~~~~~~~~~~~~~~~~~~~~~~~~ ~ 



AUJOURD'HUI 
T DEMAIN 

Presqu'ile 
Gulrandalse 

Mercredi 18 mai : 
Assemblée générale 
de la section, salle de 
l'ancienne mairie de 
Pornichet à 17H30. 

Brière 

Vendredi 20 mai : 
Assemblée générale 
de la section à 
18H30, salle Dulcie 
September à Trignac. 

Fédération 

Mardi 24 mai : 
Réunion du Conseil 
départemental à 
18H30 à la fédération. 

St Nazaire 

Mercredi 25 mai : 
Assemblée Citoyenne 
du Front de Gauche à 
20H30, salle Marcel 
Pagnol (la trébale) à 
St Nazaire. 

Nantes 

Lundi 30 mai : 
Assemblée générale 
de la section à 18HOO 
à la fédération. 

• Nécrologie 

C'est avec beaucoup de chagrin que les Nouvelles de Loire-Atlan­
tique vous font part du décès de plusieurs camarades dont nous nous 
souviendrons longtemps. Nous présentons à leurs familles et à leurs 
proches nos plus sincères condoléances. 

Roseline PERCEVAULT avait adhéré aux J.C. 
à tout juste 15 ans, elle militait sur le cercle 
« Colonel Fabien »qui était rattaché aux Der­
vallières. Puis peu de temps après, elle adhé­
rait au Parti Communiste. Militante très enga­
gée, Roseline devint Conseillère Municipale 
de Saint Herblain . Entre temps elle fut élue 
Secrétaire de la Section, responsabilité qu'elle 
assuma jusqu 'en 2008. De 2001 à 2008 elle 
fut Adjointe au Maire de Saint-Herblain en 
continuant sa vie professionnelle comme sala­
riée chez Waterman. Bien entendu , Roseline, 

c'était avant tout la maman d'Elsa, une Maman attentionnée, aimante, 
complice. " Elsa, la prunelle de mes yeux » disait-elle. Elle nous a 
quitté à l'âge de 55 ans. 

Yvon TOUGNAUD était un camarade de la section de Saint-Nazaire, 
militant qui respirait la franchise et la simpli­
cité , il était apprécié par tous les communistes 
et les cégétistes. Né en 1932 à St Nazaire, il 
avait débuté sa vie professionnelle aux fon ­
deries de Saint-Nazaire en 1948. Cette année 
il adhère à la CGT, syndicat auquel avait 
adhéré son père et marqué l'histoire familiale. 
Plus tard, il travaillera aux chantiers navals 
puis à la SMPA de Montoir. Présent dans 
toutes les luttes, il aura marqué le mouvement 
ouvrier nazairien , la CGT dont il fut l'un des 
responsables locaux. Il sera élu conseiller pru­
d 'homme en 1987. Yvon aura aussi été une figure important de la 
section du PCF de Saint-Nazaire dont il fut longtemps un des res­
ponsables. 

Louis MARTI NEZ militant couëronnais de très longue date vient aussi 
de nous quitter. Sa disparition n'a laissé aucun de ses amis et cama­
rades indifférents. P'tit Louis comme chacun aimait à l'appeler est 
resté fidèle à ses convictions communistes, syndicales et associa­
tives jusqu'à son dernier souffle. 

Marcelle BARON entre très tôt dans la résistance. Elle cache des 
clandestins, des évadés, distribue des tracts 
et devient agent de liaison dans la résistance 
communiste. Elle crée l'union clandestine des 
femmes françaises, arrêtée en mars 44, elle 
sera déportée après avoir subi des sévices 
dans les caves de la gestapo place Louis XVI. 
Elle survivra et retrouvera Nantes et sa famille 
en mai 1945. Elle continuera après la guerre 
à militer pour l'émancipation des pauvres, des 
exploités et des privés de parole au sein de 
la C.G .T. Elle disait souvent, « j 'étais faite 
pour vivre », dans la ville où elle est née et 
qu'elle aimait tant. Elle vient de mourir dans 
sa 102ème année . 

Jean LE BESCOP, sympathisant du PCF, responsable syndical CGT, 
était aussi engagé dans le mouvement sportif entant que dirigeant 
de l'ASBR handball de Rezé. 
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Vite lu ... 

toute la France s'est déroulée au 
Colonel Fabien à Paris. Ces trois 
jours de rencontres, réunions, 
débats et réflexions ont permis à 
notre Mouvement de faire l'état 
des lieux de ses activités et des 
luttes en perspective. Les jeunes 
communistes de Loire-Atlantique 
quant à eux avec une délégation 
de six camarades ont pu enrichir 
les débats et apporter leur éclai-

rage sur bon nombre de points, 
notamment sur notre bataille en 
direction de la Palestine et pour 
la libération de Salah Hamouri et 
Marwan Barghouti. La Loire-Atlan­
tique étant au cœur de cette lutte 
avec des avancées, en particul ier 
à Rezé qui a érigé Salah et Mar­
wan citoyens d'honneur. Nos délé­
gués ont également pu faire part 

Le capitalisme n'a pas 

cc La jeunesse ne cesse de souf­
frir des attaques de la droite et 
alors qu'elle voit son horizon 
s'assombrir chaque jour, celle-ci 
a besoin nous le savons, de 
réponses concrètes » 

élargissement de notre organisa­
tion , structuration et initiatives 
diverses ... Ce week-end stu­
dieux a ainsi permis de dévelop­
per et enrichir nos propositions à 
destination de la jeunesse , 
concernant en particulier l'éduca­
tion, la précarité, l'emploi ou les 
discriminations. La jeunesse ne 
cesse de souffrir des attaques 
de la droite et alors qu'elle voit 
son horizon s'assombrir chaque 
jour, celle-ci a besoin nous le 
savons, de réponses concrètes 
mais également d'une vision 
globale des mécanismes qui ont 
cours aujourd'hui dans le sys­
tème capitaliste pour pouvoir 
mettre à bat les logiques 
conservatrices et bâtir un 
monde de paix, de justice et de 
liberté et donner ainsi toujours 
plus de sens au combat commu­
niste! 

co d'avenir, nous si ! 
: Par Robin SALECROIX 
~ 
O> Les 13, 14 et 15 Mai 2011 l'as­
~ semblée nationale des anima­
~ teurs regroupant plus de 200 
Cf) jeunes communistes venus de 
.3 

de leurs expériences avec cette 
année qui fut pour nous riche en 
activités de toutes sortes, mouve­
ment des retraites, formations, 
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